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BILLET PARISIEN 

Le Cabinet Herriot 
devant le Parlement 

(D'UN RÉDACTEUR SPÉCIAL.) 

PARIS, 6 JUIN (MINUIT). 

Tl s* confirme que le nouveau Cabinet 
recevra demain après-midi des Chambres 
un accueil caractérisé par une neutralité 
bienveillante. De la droite à la gauche, U 
mot d'ordre est de voir venir et de juger 
le nouveau Gouvernement sur sa décla
ration et surtout sur ses actes. Cette atti
tude d'expectative, où n'entre aucune 
intention hostile, explique le petit nombre 
des interpellations dé posé es'sur la poli
tique générale du Gouvernement. Laissons 
de côté les interpellations communistes qui 
ont un caractère rituel et ne sont desti
nées qu'à justifier les prébendes de la 
JIl* Internationale dont nos Moscoutaires 
français sont largement pourvus. Il ne 
semble pas qu'aucune interpellation sur
gira, dans la matinée ou l'après-midi de 
demain, du centre de l'Assemblée. 

Il se confirme par ailleurs que M. Her
riot acceptera la discussion immédiate des 
interpellations. Le vote qui sanctionnera 
le débat ne fait actuellement aucun doute. 
La confiance dans le Gouvernement sera 
votée à un» majorité qui, selon Us pro
nostics des couloirs, variera entre 360 et 
380 voix. Mais, cette majorité dépend 
encore de la façon dont sera présenté l'or
dre du jour de confiance. Si des partisans 
trop télés d'une politique de gauche vou
laient transformer cet ordre du jour en 
une attaque dirigée contre la majorité de 
la précédente législature et les gouverne
ments qui la représentaient, toute une par
tie de îAssemblée ne pourrait que s'abste
nir, sauf, cependant, sur le passage consa
cré à la politique extérieure qui recueille
rait l'unanimité des voix, à l'exception, 
bien entendu, des suffrages communistes. 

Mais on est en droit d'espérer que le 
Gouvernement saura convaincre lui-même 
ces cartellistes impénitents que l'heure 
n'est pas aux divisions entre Français. Le 
ton mime de la déclaration ministérielle 
découragera, paraît-il. ces velléités sec
taires. Le manifeste du nouveau Gouver
nement insistera sur les grands problèmes 
nationaux dont la solution doit être re
cherchée en dehors des partis et sous le 
signe de lunion. 

L'équilibre du budget fait notamment 
Tobjet des préoccupations du manifeste 
et c'est pour arrêter les principes de l'ac
tion gouvernementale sur ce point que 
MU. Herriot, Germain-Martin et Pal-
mode ont longuement conféré aujourd'hui. 

R... 

Le soixante-septième anniversaire 
du Roi d'Angleterre 

(Wida WorM ptiotoa.) 

UNE ENQUÊTE JUDICIAIRE VA ÊTRE OUVERTE 
SUR L'INCENDIE DU " GEORGES-PfflUPPAR " 

CORCULOFF 
VA PASSER AUX ASSISES 

(Wido WwM^irM.) 
M. BARNAUD 

Conseiller i la Cour, doit diriger les 
débats des assises pendant la i" quin
zaine de juillet. Il présiderait les débats 

pendant l'affaire Gorguloff 

La bénédiction 
en gare de Lyon, à Paris 

des corps de Gonlette 
et Morean 

Paris, 6 Juin. — Cet après-midi, â 
U r a re de Lyon, a eu lieu la bénédic
tion des corps des aviateurs Goulette 
e : Morean victimes, la semaine der
nière, d'un mortel accident d'avion en 
revenant de Brindisl en France. Les 
cercueils étaient exposés dans le grand 
bail d'arrivée de la gare tendu de ten
tures surmontées de faisceaux de dra
peaux français. 

Un peloton du 34"* régiment d'avia
tion du Bourget rendait les honneurs, 
tandis que la musique du 4.G"* d'in
fanterie exécutait une marche funèbre. 

Après la bénédiction, MM. Surcouf 
au nom des amis personnels de Gou
let te; Ravas, au nom des anciens 
élèves des Arts et Métiers; le baron 
d* Turckbeim au nom de la Société 
générale aéronautique; Georges Besan
çon au nom de l'Aéro-Club de France, 
Lcmaire au nom de l'Association des 
anciens français d'Indochine; Coubé, 
an nom de l'Association des anciens 
officiers de l 'armée de l'Air; Alfassa, 
gouverneur général des colonies qui 
fut deux fois le passager de Ooulette 
e* enfin M. Chaumié. directeur de 
l'aviation marchande, représentant M. 
i'aul Painlevé, ministre de l'Air, ont 
rendu hommage a la mémoire de Gou
lette et de Moreau. 

Demain, le corps de Goulette sera 
transporté ft Charmes près d'Epinai, 
et celui de Moreau à Denain (Nord), 
oii auront lieu les Inhumations res
pectives. 

• » ' 

— L'état da coureur Boulot qui a été irria-
disasncHa ma4.il. en effectuajlt 

• • é* Cita d'An resta 

On sait que l'Angleterre a célébré l'anniversaire du roi' George V 
qui vient d'avoir soixante-sept ans. 

Voici, pendant le défilé des troupes (de gauche à droite): LE DUC D'YORK, 
LE PRINCE DE GALLES ET LE ROI GEORGE^Y. 

LE CABINET HERRIOT 
DEVANT LKHAMBRE 
Apre» la discussion des inter
pellations, on attend le vote de 
confiance pour la Un de la 

soirée ou la nuit 
Paris, 6 juin. — Le Gouvernement a 

reçu notification, ce matin, des deman
des d'interpellations sur la politique 
générale qui ont été déposées déjà de
puis sa formation. 

Outre celle de M. Philibert Bcsson, 
député de la Haute-Loire, on compte 
jusqu'à présent trois autres de ces de-
n>andes. Elles visent, l'une, celle de M. 
Doriot, député communiste de la 4e 
circonscription de St-Denis, la décla
ration du Gouvernement, les conditions 
dans lesquelles le ministère a été cons
titué, sa politique sociale et intérieure, 
notamment en ce qui concerne ses pro
jets d'amnistie ; la seconde, celle de 
*{. Péri, député communiste de la l e 
circonscription rie Versailles la politi
que extérieure ; la 3e celle de M. Michel 
Walter, député de Haguenau (Bas-Rhin) 
(régionaliste) la politique générale du 
Gouvernement, en particulier la poli-
r.que qu'il entend suivre dans les dé-
c artements recouvrés. 

D'autres demandes d'interpellation 
seront sans doute encore déposéps d'ici 
il demain après-midi, à la suite des réu
nions que les groupes tiendront, soit 
!e matin, soit immédiatement avant l'ou
verture ae la séance qui, comme on le 
'•nit, débutera par l'allocution de M. 
Fernand Bouisson, président réélu et 
la lecture du message présidentiel de 
M. Albert Lebrun, ainsi que celle de la 
déclaration ministérielle de M. Edouard 
Herriot. 

D'après les renseignements recueillis 
dans les couloirs, les socialistes n'au
raient pas l'intention d'interpeller et 
se réserveraient simplement de désigner 
leur dirigeant, M. Léon Blum, pour 
justifier en l in de séance leur attitude 
à l'égard du Cabinet, attitude qui sera 
réfinie au cours d'une réunion pieinière 
m e le groupe tiendra demain. 11 est 
probable qu'il n'y aura, pratiquement, 
aucune obstruction systématique, même 
Ce la part dps communistes et que le 
vote de confiance pourra intervenir, 
tn fin, de soirée on au plus tard vers 
:« milieu de la nuit, si, comme il reste 
probable, le Gouvernement accepte la 
discussion immédiate des interpellations 
après la lecture de la déclaration minis
térielle 

LE CONSEIL DE CABINET 
met au point 

la déclaration ministérielle 
Paris, 6 juin. — Les ministres et 

sous-secrétaires d'Etat se sont réunis, 
cet après-midi, à 17 h. 30. au minis
tère» des Affaires étrangères, sous la 
présidence de M. Edouard Herriot, 
président du Conseil. Ils ont procédé 
A l'examen des affaires courantes et 
mis au point ensuite le projet de dé
claration ministérielle dont les termes 
seront définitivement arrêtés, demain, 
par le Conseil des ministres; la séance 
a pris fin a 20 h. 

L'attentat manqué 
contre M. Mussolini aurait pu 

atteindre aussi 
le Roi et la Reine 

Selon les renseignements recueillis 
jusqu'à présent, le nommé Sbardellotto 
arrêté, à Rome, porteur de deux bombes, 
lirait âgé de 2ô ans. Ayant émigré en 
ItrZô, il aurait passé une partie de son 
t> mps d'émigration en France d'abord, 
en Belgique ensuite, puis il serait ren
tré en Italie en octobre dernier. On 
/aurait aperçu au Janieule au moment 
de l'inauguration du monument d'Ani-
ta Garibaldi. 

Pisté par la police, on l'aurait arrête 
dans un bar de la place de Venise et 
c.cnduit immédiatement sous une porte 
ecchère où on le fouilla. Trouvé por
teur de deux bombes, l'une cachée dans 
la poche intérieure de son veston et 
l'autre dans son pantalon, et d'un re 1 

volver dans la poche arrière de son 
pantalon, il aurait déclaré n'avoir pas 
eu pendant la cérémonie du mâtin l'oc-
cr.sion de commettre son attentat qui 
»i:rait rin atteindre non seulement le 
chef du Gouvernement, mais encore le 
roi et la reine. 

LA MARCHE 
des Anciens Combattants 

sur Washington 
New-York, 6 juin. — La marche 

des anciens combattants sur Washing-
t. n prend des proportions inquiétantes 
et on signale de nouveaux incidents. 

Cinq cents vétérans de New-York, 
•.•près s'être emparés d'un ferrv-boat 
a bord duquel ils ont traversé l'Hud-
sc.n, ont été dispersés à Newark. dans 
! Etat de New-Jersey, par des policiers 
tîn.cs de bombes lacrymogènes. 

On signale d'autre pa r t que 250 
t> anifestants de Chicago et 900 de Bal
timore sont arrivés à Washington. 

On sait que les anciens combattants 
américains protestent contre le refus 
('u bonus. 

Au Conseil national 
du Parti démocrate populaire 

Paris, 6 Juin. — Le Conseil natio-
L.II du parti démocrate populaire s'est 
rtuni, comme nous l'avons dit, sous la 
présidence de M. Champetier de Ribes, 
aucien ministre. Près de 200 délégués 
mandatés par les Fédérations départe
mentales étaient présents, ainsi que la 
plupart des députés du groupe parle
mentaire. 

Dans la motion qui a été adoptée, 
le P.D.P. affirma de nouveau sa v«-
IdDté de favoriser le regroupement de 
tous les républicains fidèles A la tra
dition démocratique, pour pratiquer ta 
politique de concentration qu'il a tou
jours préconisée et qu'exige plu" que 
jamais l'Intérêt du pays. H fait con-
C.icce ft son groupe parlementaire pour 
défendre ce programme et régler 
d'après lui son attitude A l'égard des 
gouvernements. 

Paris, 6 juin. — Une instruction ju-
ciciaire ne saurait tarder à être ou
verte par le Parquet de Marseille sur 
les instructions du garde des Sceaux à 
propos de l'incendie du Georges-Philip
par. 

L'opinion publique est émue de l'by-
pethèse d'un attentat qui paraît trou
ver parmi les témoins même du sinis
tre de nombreux partisans. II convient 
d'éelaircir les raisons que l'on a d'être 
inquiet. On croit savoir que le minis
tère de la Justice s'est déjà préoccupé 
d'ouvrir parallèlement à l'enquête des 
autorités maritimes une information ju-
ciciaire que les bruits qui circulent et 
les craintes qui se sont manifestées 
justifient déjà. 

La Commission d'enquête maritime a 
consacré hier, sa journée à assurer si 
e capitaine Vicq avait pris contre le 

sinistre les mesures prescrites par les 
lèglements, et s'il avait mis assez de 
célérité pour lutter avec le fléau. 

Un marin anglais relate 
de façon impressionnante 

l'engloutissement 
du magnifique paquebot 
Le 19 mai dernier, un navire bri

tannique de récupération, Le Pres'r-
ter, qui a pour base le port de Pé
rira, dans la mer Rouge, se tenait à 
rroximité de la tragique épave em
brasée du Georges-Philippar. 

Au début de l'après-midi, le com
mandant du bâtiment anglais décida 
d'envoyer à bord un groupe de mate
lots, afin de juger si l'immense coque 
semblait capable de tenir l'eau pendant 
quelque temps encore et si l'on pou
vait espérer la prendre en remorque. 
Ln des marins qui montèrent ainsi à 
bord du Georges-Philippar, M.C. Earl, 
vient de donner, dans une lettre qu'il 
a adressée au Daily Mail, une saisis-

LES PRIX LITTÉRAIRES 

(î'Loto H. Manuel.) 
LE POÈTE PAUL FORT 

Lauréat du prix des Vignes de France 

Un passager clandestin 
jeté par dessus bord 

d'un vapeur grec 
Bône, 6 juin. . . . t u e enquête vient 

d'être ouverte ft Bône, au sujet d'un 
acte particulièrement odieux qui eut 
pour théâtre le vapeur grec «Sapho». 

Cn passager clandestin, un jeune 
Yougoslave, ayant été découvert au 
large des côtes d'Algérie, en face du 
cap de Garde fut jeté à la mer et ne 
dut son salut qu'il l'intervention d'un 
gardien de phare. 

•> 
Défense aux étrangers 

de travailler en Turquie 
Londres, 6 juin. — On mande d'An

kara, que l'Assemblée nationale, a voté 
une loi refusant aux étrangers le droit 
d'exercer prochainement toute carrière 
ou profession en Turquie. Un délai de 
six mois est accordé aux intéressés 
pour liquider leurs affaires et renoncer 
A leurs présentes occupations. 

— Apres avoir obtenu, il y a 8 jour», la 
majorité absolue au Parlement de l'Oldenburir. 
le» Nationaux-Socialistes se sont assurés la 
majorité absolue à la Diète de Merklemburg-
Scharerin. lia occuperont dans le nouveau 
Langtag*. 30 sièges aur 59. 

santé description du spectacle dramati-
cue qui attendait les matelots anglais sur 
! épave fumante et qui ne leur laissa 
immédiatement auaun doute sur le sort 
ultime du magnifique paquebot. 

« Nous arrivâmes sur le gaillard d'a
vant après avoir éprouvé la plus gran
de difficulté pour monter le long de 
la coque, car il n'y avait plus d'échelle 
t t la paroi d'acier était, par endroits, 
tuicore rougeoyante. 

» Lorsque nous fûmes parvenus à at
teindre le pont, il nous fallut le quitter 
en toute hâte, en raison de la chaleur 
insupportable qui régnait. Nous eûmes, 
toutefois, le temps d'apercevoir autour 
de nous une masse de débris qui fu-
Liaient encore, sauf dans les parties 
inondées. 

» Nous grimpâmes ensuite jusqu'au 
pent-promenade et avançâmes sur ce 
oui avait été évidemment les salles pu
bliques. Mais rien n'était reconnaissa-
bie. Tous les aménagements de boia 
r-.vaient brûlé et, dans des vases noir
cis, se tordaient encore des palmiers 
carbonisés. 

» Mais c'est en arrivant sur le pont 
que nous vîmes toute l'horreur de l'in
cendie. Le pont lui-même s'était effon
dré et avait pris une inclinaison de 45*. 
l o u t ce qui avait, dans cette partie du 
bâtiment, pu tenir debout, était à des 
angles grotesques : les mâts de pavil-
jjns, les grues, les palans, les bastin
gages présentaient les aspects d'un 
Binas de débris d'où s'échappaient en
core de minces filets de fumée bru
nâtre. 

» Nous quittâmes l'épave tous sous le 
ccup de l'impression horrible que nous 
causait cette fin tragique de ce qui 
ivait été un navire splendide ». 

Le témoin continue en décrivant 
.'attente anxieuse de l'équipage du 
Préserrer penché au bastinage pendant 
tout l'après-midi. E t voici en quels 
termes dramatiques il décrit les der
niers instants du Georges-Philippar, 
avant que le paquebot sombrât dans 
les eaux du golfe d'Aden : 

« Quelques minutes après que six 
heures eurent sonné, l'épave entière 
sembla frémir et s'incliner lentement à 
bâbord. D'énormes nuages de fumée 
noire jaillirent du gaillard devant, tan
dis que des jets de flammes montaient 
très haut dans le ciel. Puis, une seconde 
fois, la coque oscilla de ses flancs en 
tous les pointa où l'eau léchait l'acier, 
'a fumée montant. 

La coque se coucha sur bâbord et, 
Untement, sombra, la poupe la pre
mière, au milieu de l'épaisse famée et 
ùe vagues immenses qui bouillonnaient 
•jf bout en bout. Il n'y eut aucune ex
plosion, aucun jet de vapeur. Le Geor-
ues-Philippar 6'enfonça dans les flots 
avec une majesté impressionnante. 
Pourtant, du moment où, pour la pre
mière fois, l'épave tressaillit jusqu'à la 
féconde tragique où les eaux se re-
rermèrent sur elle, il ne se passa pas 
t!us de quatre minutes. Mais ces qua
tre minutes (vivront longtemps dans 
la mémoire de ceux qui ont assisté à ce 
spectacle. » 

A la mémoire de* victimes 
Paris, 6 juin. — Le Félix-Rousse}, 

navire des Messageries maritimes sen-
vfcleraent identique au Georges-Philip
par. affecté à la ligne de Chine et du 
«.apon, a quitté Marseille, le 20 mai 
dernier, à destination de Yokohama, a 
reçu du commandant de ce paquebot 
.e commandant Clarice, le télégramme 
-i-après : 

« Xous trouvant, ce matin, à 7 h. 
sur lieux catastrophe, une messe a été 
célébrée, fleurs, couronnes jetées à la 
mer : passagers, état-major, équipage 
assistaient à la cérémonie et adressent 
leurs pensées émues aux familles des 
disparus. » 

Le nouveau cabinet allemand • 8» 
(Photo lC»7iimj«0 

Le conflit des herboristes 
et des pharmaciens 

Paris, 6 juin. — L'Association géné
rale des étudiants en pharmacie com
munique la note suivante: 

« Après avoir examiné les termes de 
la loi sur le règlement de l'herboriste
rie détaillante, récemment votée par 
la Chambre, et considérant qu'on peut 
prévoir l'extension progressive d'auto
risations spéciales qui constitueraient 
autant d'abus, et qu'il serait impossi
ble de définir et de réprimer, proteste 
énergiquement contre cette loi et ft 
l'unanimité, émet le vœu qu'elle ne soit 
pas ratifiée par le Sénat, s 

Les champions de football du Nord fêtés à Tourcoing 

Le cabinet de M. Herriot 
Taris, (i juin. — Le président du 

Conseil, ministre des Affaires étran
gères, a désigné pour diriger son 
cabinet de la présidence du Conseil, 
M. Bollaert, préfet des Vosges et a 
chargé de la direction du cabinet et 
ilu personnel au ministère des Affaires 
étrangères, ai, Alpuand, ministre de 
France, ft Dublin. 

M, GROUSSAU 
félicité ittur son allocution 

u la Chambre 
Paris. 6 juin). — Le groupe de la 

I-'édération républicaine (U.R.D.) a dé
cidé de ne fixer son attitude au cours 
an débat de demain, qu'après avoir 
ciitendu la déclaration ministérielle et 
les explications complémentaires qui 
pourront être fournies par le (1 rav'riM> 
nient. Sur la proposition ce al. Bonne-
Ci Ma le groupe, à i'uu.imui té. a voté de 
chaleureuses félicitations à M. Orous-
scu, pour le discours prononcé par lui 
•omroa doyen d'âge. 

l.A RtCtPflON UtS CHAMPIONS DU KoRD PAR LES A.MIS Pfc L ' L M O N SPORTIVE TOLRBUENNOISE 
Pour fêter le succès de leur vaillant Club, /'UNION SPORTIVE TOLROUENNOISE, champion du Sord 1031-32, les Amis de 

IV, S. £ . ont ménagé une chaleureuse réception à l'équipe. (Ph. J. de Bx.) 
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..S'EST FAIT FILMER. VOICI LES MINISTRES POSANT DEVANT LES OPÉRATEURS. 

UN DÉMENTI 
du Président Hindenburg 

Berlin, 6 juin. — Le président von 
Hindenburg fait démentir officiellement 
jts informations publiées par la presse 
englo-saxonnes, d'après lesquelles il au
rait décidé de se retirer le 2 octobre 
prochain, date de son Sô"* anniversaire 
et de nommer comme Reichsverweser ou 
légent du Reich, l'ex-Kronprinz impé
rial. 

Le maréchal n'a jamais en d'inten
tion de cette nature. 

La restauration 
des HohenzoUem est certaine 

avant la fin de 1933 
affirme lord Rothermere 

Lord Rothermere écrit au « Daily 
Mail » que la restauration des Hozen-
ri'Uern est certaine avant la fin de 
l f33 . Lord Rothermere estime que cette 
restauration Perait tout compte fait 
bonne pour l'Allemagne. I l ajoute qu'il 
ne sait pas pourquoi une monarchie 
démocrate en Allemagne compliquerait 
les relations franco-àllenrandes. Sans 
deute pour renforcer cette thèse, ce 
:?urnal se fait par ailleurs l'écho d'un 
brait selon lequel M. xon Papen au
rait en vue un plan d'alliance avec la 
Fiance et la Folo»ms pour combattre 
le bolchevisme. Les répercussions des 
événements de Berlin sur la France ne 
sont, à part cela, que peu envisagées. 

Le point de vue allemand 
sur la Sarre 

Berlin, 0 juin. — Les milieux offi
cieux allemands s'élèvent contre une 
«'•solution adoptée par l'Association 
française du territoire de la Sarre dans 
sa dernière assemblée générale. 

Le Gouvernement du Reich déclare 
que, du point de vue allemand, le ter
ritoire de la Sarre ne peut ni devenir 
un gage ni être l'objet d'un rachat. 

Un aviateur 
et trois commissaires. 

du Tour de France tués 
près d'Avignon 

Avignon, fi juin. — l'n appareil 
piloté par l'aviateur Parant et ayant 
ft bord trois commissaires du Tour de 
France des avions de tourisme, se 
rendait à Avignon, pour annoncer que 
l'arrivée des concurrents dans cette 
ri.'Ie n'aurait pas lieu, aujourd'hui, 
lorsque, vers 1G h. 30, au moment où 
l'appareil allait atterrir sur l'aéro-
dreme do Pujaut, i! a fait une chute. 
Les quatre occupants ont été tués sur 
le coup: ce sont, outre le pilote Parant, 
MM. Cailieux et Boullac, commissaires 
de l'épreuve et M. Joseph Lévithaa, 
journaliste. 

Un commandant de zeppelin 
raconte par T.S.F. 
au public anglais 

son bombardement de Londres 
en 1915 

II recommencerait.. 
Le B.B.C. (Compagnie nationale ra-

dlophonique anglaise) a eu une initia
tive malencontreuse en priant un 
ancien commandant de zeppelin de 
raconter ft son auditoire anglais com
ment il a bombardé les femmes et les 
enfants anglais, pendant la guerre. 

Le capitaine-lieutenant Joachlm 
Braithauiit faisait partie d'une flottille 
aérienne qui lança trente bombes sur 
Londres, le 15 octobre 1915, tuant 38 
•moanea et en blessant 87. Le public 
anglais a peu gofité l'évocation de cet 
exploit et de nombreuses protestations 
ont été adressées au B.B.C. 

Les journaux, notamment le c Sun-
day Express », protestent énergique
ment contre ce manque de tact. Mais 
le capitaine-lieutenant a encore ag
gravé son eus en -déclarant au corres
pondant du « Sunday Express » : 

« Je ne pense pas que mes déclara
tions aient été désagréables. Pourquoi ? 
J 'ai eu de la sympathie pour les quel
ques personnes qui ont souffert de mon 
bombardement. Bombarderais-je Lon
dres de nouveau ? Evidemment, si j 'en 
recevais l'ordre. Si des femmes et des 
»Mfaat« oui •mtffert, « c'est la fortune 

— L» OouTarnement d» Baafcsa a approuvé 
an tnnoiv* la rapri»* da» raiaaiona diplona-
ahauaa» ar*o la Bniâaja aaTLétanaav 

M. Carlos Davila, président; 
de la République socialiste; 

du Chili 
Santiaffo-du-Chili, 6 juin. — Les] 

troupes révolutionnaires, ont désigna,''! 
comme président de la nouvelle Repu*-
Uique socialiste, M. Carlos Davila, t a * ' 
cien ambassadeur du Chili aux Etats» 
Unis. 

On déclare que le Gouvernement est 
pmtôt « rose que rouge ». Le projet da 
Cabinet du docteur Davila, comprend 
cependant deux communistes. i 

Où est le président Moniero ? 
On ignore où se trouve actuellement 

le président Montero, et il semble que la 
révolution ne soit pas encore terminée. 

Une contre révolution 
Xeiv-York, 6 juin. — On mande de 

Santiago à l'Associated Près» qu'une 1 
contre révolution a éclatée dans le sud 
du Chili. On croit savoir que les forces 
militaires et navales de Conception et 
de Talcanhuano appuient ce mouvement. 

»> 

L'AVIATRICE EARHART 
A PARIS 

Paris, S Juin. — L'aviatriea issérl-
caine que fête actuellement Parts, M"< 
Amélia Earhart a consacré sa mâtinés 
an souvenir des morts de la g-nerra. 

L'aviatrice est arrivée i 10 h. 15 & 
l'Arc de Triomphe, en voiture. Son 
mari M. Putman l'accompagnait. M** 
Esrhart avait un tailleur bleu foncé 
er, & la boutonnière le petit nœud 
rouge de la Légion d'honneur. Simple-
r .ent sur la piere tombale, l'aviatrice 
a déposé une gerbe de roses de toutes 
nuances et qui ne comportait pas 
d'Inscription, l'uis elle s'est recueillie 
lorguement. 

Cinq minutes plus tard, au monu
ment élevé ift la mémoire des volon
taires américains de l'escadrille La-
fayette, M"* Earhart, avec la même 
simplicité, déposait une autre gerbe. 

' • 

La nurse du petit LindKergh 
n'est pas autorisée 
à rentrer en Ecosse 

Londres, 6 juin. — On mande de New. 
Vcrk, que les autorités policières du 
>'ew-Jersey ont fait savoir à miss Gow, 
la nurse du petit Charles-Auguste Lind-
bergh, qui avait annoncé son intention 
de rentrer en Ecosse, son pays natal, 
que l'autorisation de quitter le pays ne 
pouvait encore lui être accordée. 

On sait que la nurse avait été lon
guement interrogée ainsi que l'un de 
'.es amis, ancien chauffeur de Lind-
lergh^ immédiatement après la dispa
rition de l'enfant. Elle avait été offi-
rellement disculpée de toute eomplici-
• é. Mais i' semble que la police, qui en-
cr-tte toujours sur le meurtre, désire 
pouvoir faire appel à son témoignage 
en cas de besoin. 

a, 

L'activité criminelle 
des 

jeunes communistes espagnols 
de 14 à 15 ans 

Madrid, 6 juin. — La police de Ma-
iaga a découvert qu'un centaine de jeu-
rcs gens de 14 à 15 ans, diriges par des 
rommunistes notoires, sont les responsa
bles des nombreuses explosions de bom
bes qui se sont produites, durant ces 
dernières semaines, dans la région de 
Malaga. 

Après leur arrestation, plusieurs d'en
tre eux ont déclaré qu'ils faisaient par
tie de l'association des « Pionniers 
communistes » et devaient être admis 
di.ns les rangs du pnrti. dès qu'ils Bu
taient atteint l'âge de 16 ans. 

• ' 

Le nombre des victimes 
du tremblement de terre 

au Mexique est évalué à 400 
Mexico. 6 juin. — Ou évalue mainte-

tenant à plus de 400, ic nombre de fer-
sonnés tuées ou blessées dans le trem
blement de terre. Le séisme s'est pro
duit simultanément avec un ras de ma-
-ie et des' éruptions volcaniques. Les 
villes eôtières de Tonatlan, Samblas, 
Manzanillo et d'antres encore, ont été 
i(•mniètemeni inondé s I f fait an» d»s 
millier.- de poissosnl ssoris ont é;é re-
:etés sur le tittoral, fait penser que la 
catastrophe a pour origine une érup
tion sous-marine. 
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